
POUR LA DÉFENSE 
DE LA CHICORÉE 

Une délégation «les producteurs 
•e rend ce matin à Paris 

. Lots d'importantes réunions agricoles te­
nue* à a»iirham et Bergu**, au début de ué-
cantre dernier, il avait été entendu que les 
planteurs 4 sèche urs de chicorée de toute 1a 
Flandre Maritime feraient dans le plus bref 
délai une instante démarche auprès des Pou­
voir* Publics pour réclamer une mesura de 

-. contingentement des importations de cossettes 
étrangères, sur la base de lu %, seule mesure 

•qui puisse, en l'état actuel, apporter quelque 
apaisement. 

Au nom des parlementaires du Nord, M. îe 
^sénateur Mahieu. en promettant un appui 
sans réserva, avait invité les syndicats Inté­
ressé* à grouper une documentation qui, îe 
moment v*nu. faciliterait l« discussion. Ce 
travail préparatoire a été activement pour­
suivi sous Te contrôle de M. Ch Lesaffre, le 
dévoué président du Syruitcat National des 
sécheurs de chicorée, qui était dernièrement 
avisé que la délégation serait reçue dans la 
matinée de vendredi 9 Janvier aux ministères 
du Commerce et de ! Agriculture. 

• La délégation, qui sera présentée par M. 
Maurice Vincent, député du Nord, comprend 
MM Charles lesaffre, représentant le* sé­
cheurs: Dasmît et Vanderabrouck, présidents 

-d*s syndicats agricoles de BourboHrjr et 
• Audruicq; MM. Isale Blonde, Gustave Merlin, 

Don)on d* Saint-Martin, conseillers généraux 
e* les parlementaires du Nord et du Pas-de-
Calais qui pourront se Joindre à elle. 

UN APPEL DES COMMUNES 
Nous avons déjà exposé l'intérêt vital qu'of­

fre, du point de vue de la main-d'œuvre ru­
rale, cette question de la chicorée pour une 
bonne partie des petites communes de la 
Flandre Maritime. Leurs Conseils municipaux 
se sont éinus et à la presque unanimité, ont 

i voté ail cours de réunions extraordinaires l'or­
dre du jour suivant : 

« Considérant que la chicorée est une tête 
><t*assolement Indispensable dans nos régions, 
en vue de la culture du blé; Qu'elle est une 
des principales sources de revenus de nos 
cultivateurs et petits exploitants et que sa dis­
parition laissera't incultes de nombreuses ter­
res Impropres à d'autres récoltes: 

» Emet le vœu que les Pouvoirs Publics 
prennent toutes dispositions utile* en vue du 
contingentement de l'importation de la chico­
rée étran^èrt* en France ». 

On relève, parmi c(i# communes plus direc­
tement intéressées eejle* d'Audrulcq, Holque, 
Recmies MarrJvrk. Zouafques. Yye-.'lage, Les 
Moér*î. TefAghem, T.es Attaques. Petite-Svn-
the. I.oon-Plage. Nouvel le-Fjfllse, Coquelle. 
Saint-Folquici, offekermie, Tardingtiem. Ru-
eninfrhem. Orande-Synthp. Wavrin, SanRhin-
en-Weppe.=, Mér:;nijs, etc. 

R. B. 

COUR D'APPEL DE DOUAI 
UN POINT DE JURISPRUDENCE 

CONCERNANT 
LE» DEBITS DE BOISSONS 

Pour infraction à la loi sur las débits d* 
boissons, le tribunal d'Arras « condamné a 
la suite d'un procès: 
.- **muf . X ? î f ^ G"3tave Mazure et Albert Gonse, à 100 fr. d'amende «hacun. """»« 

A la suite d'un second: C 
François Leroy, Octavie Doisy, Gustave" 

Mazure et Alberr Gonse, également a 100 tr 
J'amende chacun. 

Dans les deux cas. le tribunal ordonna la 
fermeture des débits. Il s'agit là d'une ques­
tion de « Jurisprudence. » 

Le point qut se pose est celui-ci: Un bras­
seur propriétaire dfun débit détruit à la culte 
d événements de guerre est-il déchu de ses 
droits d'exploitation 7 

La question n'a pas encora été définitive­
ment tranchée et les tribunaux attendent les 
décisions de la Cour qui fera jurisprudence 
en la matière. 

C'est pourquoi cette affaire venue déjà une 
première fols devant la Cour avait été ren­
voyée au 8 Janvier, à la demande de l'Avocat 
général Vermullen désireux de la bien exa­
miner. 

M. Labbe, d'Arras, présente la défense des 
prévenus et demande à la Cour de reformer 
le Jugement. 

M. Vermullen conclut à la même solution 
mais pour des motifs différent». ' 

Lorsqu'un estaminet est resté fermé pen­
dant un certain temps pour de* raisons de 
force majeure, mais que son propriétaire a 
bien manifesté l'intention de procéder à sa 
reouverture lorsqu'il en aurait la possibilité, 
il ne perd pas ses droits d'exploitation. 

La Cour cependant demande d réfléchir; 
elle rendra ton arrêt le « janvier. 

LA PBOHE MARITIME 
Henri Brysse, patron pécheur de La Panne 

et Léon Dewaele, patron pêcheur d'Ostende 
étaient venus jeter leurs Yilets dans la zone 
Interdite. Le Tribunal de Boulogne les a con­
damnés chacun à 50 francs d'amende. 

En Appel, la Cour élève cette amende à 
200 francs. 

BRULEE VIVE DANS UNE AUTO 
Le « Daily Mail » signale qu'un crime mys­

térieux a Été découvert mardi soir sur une 
route, dans la Northumberland. 

L'ne jeune fille, Evely Foster. fille d'un 
garagiste a été trouvée grièvement brûlée 
prè* d'une automobile, qui était en flammes. 
Avant de mourir, la jeune fille n'a pu pro­
noncer que uuelques paroles. Ello a révélé 
qu'elle avait été attaquée par un Inconnu qui 
lui avait demandé de monter dans sa voiture. 
Cet Individu avait ensuite mis le feu à l'auto­
mobile. 

U RENAISSANCE DU BON PAIN 
Consommer le PAIN COMPLET R. B. P. au 

germe ie blé. c'est s'assurer une sanié parfaite. 

R B D est pur Min, naturel, économique: 
• Da I » Re>nmrmn'lé par le oorp* mêcHcnt) 

Consulter la liste des dépots en dernier* page 

ÉTOUFFÉ PAR SA TARTINE 
Lu jeune Henri Caste), àpé de six ans, de-

dameuranl chez ses parents, a La Montagne, 
mangeait une tartine, de confiture quand, 
soudain, une bouchée se plaça dans la tra­
chée artère, l'obstruant complètement. Tous 
les secours que lui porta se mère demeurèrent 
vains et le pauvre bambin ne tarda pas à 
succomber a l'asphyxie. 

GRAINES D'ÉLITE 
Maison V. MAIRIE. 1M, rue de Parts 

DEMANDER LE CATALuGUE GRATUIT 

UN L0CK-0UT 
DE 25.000 TISSERANDS ANGLAIS ? 
On mande de Bunney au « Daily Tele-

zraph > que les chefs de filatures et l'Associa­
tion des Manufacturiers de la région de 
Bunney ont décidé de déclarer le lock-out de 
leurs établissements à la fin de la semaine, 
si la grève de quelques filatures régionales. 
en signe de protestation contre les nouveaux 
métiers, n'est pas terminée d'icl-là. Ce lock-
out laisserait sans travail 25.000 tisserands. 

Une ninchine à laver LA FLAMANDE chez vous. 
' vous assurera une armoire à linge toujours 

impeccablement garnie. 
tsinr-s LA FLAMANDE, ù QLAROLBLE fNord) 

LA FRANCE SE FERME 
; AUX TRAVAILLEURS ÉTRANGERS 

IOI NOTRI RÉDACTION BELGE) 
Le Service de contrôle de la main-d'œuvre 

étrangère à Paris a décidé d'opposer un avis 
défavorable aux demandes oui seraient intro­
duites par les étrangers arrivés en France 
après le 1er Janvier, et cela en raison de la 
grande quantité de manque d'autorisations 
de travailler qui sont actuellement en souf­
france et aussi de ia crise économique Ce 
n'est que dans des cas tout à fait exception­
nels que le service donnera un avis favorable. 

Une Découverte 
Médicale 

Le râle de l'iode dans le traitement 
des rhumatismes 

U y a longtemps qu'on connaît le pouvoir anti-
arturilique <ie l'iode. Goutte et rhumatismes n'ont 
pas de plus grand ennemi. Jusqu'à ces derniers 
temps, cependant, l'iode ne pouvait éLre employa 
sans danger en raison de son pouvoir toxique. 
La belle découverte de Ni. Cocsel. qui a réussi 
à neutraliser cette toxicité en associant a 
1 iode des extraits végétaux, permet aujourd'hui 
remploi généralisé Se ce puissant désintoxi­
quant. Et voici avec quels résultat» : 

OBSERVATION 149. — Porte sur Mme Emilie 
B..., 35 ans, vendeuse. Est atteinte do rhuma­
tisme chronique des chevilles et des genoux, 
l'obligeant à interrompre fréquemment son tra­
vail. Persistance d'un épanchement (hydarthrose; 
du genou droit, qui finit par céder sous 1 action 
révulsive des pointes de feu. A été traitée par 
divers médecins sans résultats appréciables. Le 
dernier, en juillet 1940. prescrit une préparation 
iodée /ion toxique, la Vasculose. L'améuoralldn 
est tout de suite remarquable. Les douleurs di­
minuent, une plus grande amplitude des mou­
vements est possible. Disparition du gonflement 
articulaire. En janvier 1930, la malade a pu 
recommencer à travailler et, depuis lors, n'a 
ïamais eu d'interruption du fait de ses rhuma­
tismes. Mme B... se sent plus active, sa circula­
tion est meilleure. Aucun accident d'intolérance. 

L'action de l'iode sur les rhumatismes, la 
goutte et toutes Ic« maladies arthritiques s'ex­
plique par le fait qu'il réalise un nettoyage com­
plet do l'organisme et du sang. Il va partout, 
jusque dans les plus petits vaisseaux, dan* tou­
te* nos cellules et dans nos articulations. Il 
active les combustions organiques, brûle les dé­
chets de la nutrition empêche la formation 
d'acide urique et dépure le sang. L'iode est un 
« désintoxiquant » qui décrasse toute 1 économie 
et nous rajeunit. A noter toutefois que la cure 
iodée ne doit être instituée qu'au moyen d'Iode 
non toxique dont la Vasculose (I) est la seule 
formule existante. Il faut donc bien demnnder 
au pharmacien de la Vasculose et non pas sim-
ptaner* de l'iode qui, étant toxique, pourrait 
causer des accidents. 

Le Grand Gala des Gueules Cassées 
L» Fédération Française d* Boxe communiqua 

la hste des Juges accrédité» pour le match sensa­
tionnel de dimanche & Lille, entre Marcel ThiJ 
et Dbalnaut. MM. ricnrt Decraene, docteur Penant 
et Cnavannes. ce dernier sera * la fois troisième 
Ju*e et directeur de combat, pesée à to h. 30 et 
combat * « ù. 30. 

L ( 0 MERMAL REMPLACERA BECK 
OEVANT LE LILLOIS BOITACRT 

Le manager de Beat venant de télégraphier aux 
organisateurs du Meettnx des Gueules Cassées que 
Dec», atteint de grippe infectieuse ne pourrait tu 
présenter devant Boitaert, le Comité a engaié 1» 
boxeur do première série. Lee Harmal, U'Onuainjr, 
élève Frank Brtscot, et vainqueur de Douillet, 
SamJJack Leperson. «terri, chambourg Obrecii. 
Itobert Delobelle, oampiglio, Lapouble 'Migoaru, 
Géo William presque tous par k.-o. Ce match cojiy 
utue un officieux championnat du Nord d* la caté­
gorie. Hennal, boxeur dur et ardent, cogneur re­
doutable, vedette bien connue du Centrai a paris, 
doit faire impression et Boltaert va trouver à qui 
parier dimanche. Tout pronostic est Impossible 
pour ce match, qui doit donner lieu a une famcu;» 

QUELQUE» RENSEIGNEMENTS SUR LE CALA 
M. I* Ooionai PUet . .étlder* lui-même le gala 

des Gueules Cassées. Il arrivera dioianch,, a n h. 
en gare do Luit» et sera reçu par le» délégations 
d* Mutilé» et Anciens Combattant» avec drai-eaux 
un bataillon do u Jeune France, etc. La cortège 
so rendra au Monument aux Morts d* U VUle de 
une. 

La réunion commencera à 16 h. 30. en raison ce 
l'affluenco prévue, tes portes ouvriront a ts b. ig 
au lieu de 15 U. 30 comme annonce. Bureaux 1 
15 b .30. 

Dhaloaut est dans une forme éblouissante : nous 
nous en sommes rendus compte. Morei, Tri coteaux 
et Vouug Mars oui l'ont entraîne ce» 15 derniers 
Jours, ont une confiance absolue. 

Mardi S janvier. M. Hourrtez. manager de Dhal-
naut et organisateur habituel des galas do 1 Sli» 
podrome de Douai, déclarait chiffres en main*. 
que la location, a Douai, cnej lut, pour Tnn-
Duaiuaut. dépassait déjà la plu» forte recette qu'il 
ait faite a Douai i Ceci pour souligner l'intérêt 

Gasten Plgot 42. me de Vaienetennes. k Cauory. 
ii..ff S ab5 r? "o** désirant rencontrer le* pua-i­
on?' rÏÏJSS^LÎ»"* awdrtslan avec mStcbre-
™' \Frr?\J!*&n?T M Professeur ae la »o-

M. Gaston Pigot. i l l'adresse cl-dessu, desu 

mîfi Bo£?2£ c l U D Cauilrèslen renotrven, le uèfl 
qu'il » tancé, avec enjeu de -Mo fr à rToaùat ai 
Cambrai, pour son boxeur Marcel Oarugny^S'vu* 
la6nvirfr0C ****'** *° l r é* « » » • » » « £ «S 

FOO TBAU.-ASSOCIATION 
A. OLI0HY 

ver» i» h. If (train quittant Paris à 13 heure»), 
La location fonctionnera dimanche matin de 

e h. a rt h. à l'Hippodrome de Lille et au siège 
de l'A.S H., 41, rue du Chemin de Fer a Roubaix. 
Les place* louées par téléphone devront être reti­
rée» à ta h. 15 au plus tard au contrôle d'en­
trée, rue Nicolas-Leblanc. 
q Afin d'éviter la cohue aux guichets, que tous 
ceux qui le peuvent louent leurs places dimanche 
matin, ceci dans leur propre intérêt. 

Pru de» plan» i fauteuils. 40 fr. ; stalle* 95 fr.; 
premières 90 fr. ; secondes de face numérotées, 
15 fr. ; seconde* de cote. 13 fr. ; troisièmes. 7 fr. 

(I) L* Vasculose est en vente dans toutes te* 
pharmacies en ft*oon à lï fr. 75 et double flacon 
a 1» fr 10. A défaut et pour renseignements, 
écrire au Laboratoire Cocset. es, ru» Falgulcra 
Paris (Ue). 

UN CHEF CHINOIS ARRÊTÉ 
PAR LES AUTORITÉS FRANÇAISES 
On mande de Hongkong au « Times • : 

« Les généraux du Kouangsi et du Kouang-
Toung se réunissent en vue d'une conlérence 
de la paix à Hongkong. 

» L'Important chef du Kouang Si Ouang 
Chao Houng, a. été arrêté à la frontière tju 
Tonkin, par les autorités françaises qui inter­
disent la traversée du territoire français par 
tout fonctionnaire chinois, tant que le gou­
vernement chinois n'aura pas versé l'Indem­
nité de 2 millions 1/2 de francs exigée pour 
le sac. l'an dernier, du consulat français de 
Loung Tchéou, au sud-est du Kouang-Sl. » 

Un Bon Conseil 
Pourquoi acheter si cher un sirop COrVntl! LA 

TOUX alors que pour 8 Ir. a vous ave* un fie-
son de SANTOSt, trois fois plus actif que le meil­
leur simp.Qiielatios cuillerées a café de SXNTOS 
arrêtent la TOUX. C'est le médicament le plus 
puissent contre l'ASTlIML' et 1'KMPHVSfi.ME. 

Son succès partout est considérable. Le fla­
con : 8 Cr. St *>utes pharmacies. Echantillon 
gratuit contre 0.75 en timbrée : Pharmacie Cen­
trale, h LENS (Pas-de-Calais). 

PLUS DE 500 VICTIMES 
DES TROUBLES DE L'INDE 

La rébellion de Tharrawaddy continue. L* 
motif en est inconnu. Les rebelles auraient 
SU mort* et 217 blessés. 1S5 ont été faits pri­
sonniers Le gouvernement négocie la paix. 
La situation est redevenue plus calme. 

LE OALA DE L'HIPPOMROME OE VALINOIBNNI* 
• M. CcBur-de-Vey. organisateur, nous fait savoir 

eue .d'après des pourparlers qui seiaient sur le 
point d'aboutir nous aurons l'occasion de voir de 
beaux combats a Valenclennés. * 

Nous revorrous Gydé — dont beaucoup de spec­
tateurs avalent fait leur favori dans le match con­
tre Hennal — aux prises avec un homme de clas e. 
il est question de Baudry Jeune, vainqueur de Mas-
rart par k.-o. Voilà un combat de eugneun qui 
nous vaudrait do belles émotions Comme deexénie 
combat. Hermal Botacrt et entiu revanche tant 
attendu Vandeleene-Tous-alnt. 

Voilà trois grands combats qui amèneront certai­
nement tous les amateurs de la région I* & Janvier 
i IH'lppodromo Nous donnerons d'autie» déail-
ainsl aue lo programme complet aussitôt que nous 
eu serons en possession. 

UN OALA A HA8NON 
Lo prochain gala organisé par le Racins-Cluh 

Ilasnonals aura lieu salle des fêtes lo dimanche 
ter février. Le tem Gilles, d'Basnon. sera aux 
prises avec tes team Jamotton. d'Uautmont, et De-
Unnoy. d'Orcblcs. 7 combats sont au programme. 
1.9 combat vedette mettra aux prises en 10 X 2 : 
cornu, d Hautniont, qui vient de se distinguer 
dans plusieurs salles do Barts. à Deloell, d'Hasnou, 
qui vient do cattre Harry Lupnien en Belglquo ; 
6 autres combats des mieux équilibré* compléteront 
le programme. 

AU CLU» DELAMARE, A PREVINT 
Les sportifs se souviennent encore du brillant 

sucesè remporté pa.- le Club Deiamare, lors de 
son dernier gala, avec cinq victoire» *t un match 
nul sur six combats. 

Depuis, la Jeune Roger Portier a remporté in 
brillant succès au gala do Bartln le » déeembre. 
où u rencontra en 10 rounds de s minute* 1* fa­
meux Baert de Tourcoing. 

Fortler gagna par abandon de Baert au Se round 
après l'avoir mis KO. au fie. mais a ce Moment 
Baert fut sauvé par lé gong. 

Nous croyons savoir de source certaine que le 
prochain gala du Club Delamaie aura lieu le 
15 février, avec la collaboration du Club réputé 
do Courrières. qui fit si bonne impression au 
Foyer l'an dernier. 

NOS BOXEURS A PARIS 
Le progt'ammc de dimanche pror'iain au Cen­

trai Sportàng Club oomporte des matches Pars-
Nord. Ce sont ctes éléments hautmontois qui s» 
produiront devant les habitués du Centrai. Ra. 
mcua sera opposé en 8 rounds a Tout, it, de 
Paris ; en 8 rounds également Théo Sandra is 
cknnera la réplique au Parisien Messaoudi : 
Demay renoontrera en 10 rounds de 2 minutes 
Acdry. de Paris : Cornu sera opposé sur cetto 
même distance * Stéphane, de Pari». 

POUR LE CHAMPIONNAT D'EUROPE 
DES POIDS PLUMES 

Paris. — Le secrétariat de l'Internaliottul 
Boxlrk; Union fait connaître que la compétition 
ouverte pour l'attribution du titre de champion 
d'Europe poids plumes a désigné les box?u-s 
Josô Gironés (ohampion d'Espagne) et Harry 
Scillie (champion de Belgique). En consWjupnc-, 
conformément aux règlement* un délai de 61 
louis, échéant le 8 mars est accordé a ces deux 
boxeurs pour 6e rencontrer. 

QUI VEUT DEJ BOXEURS ? 
*.e Ring Béthunois tient a la disposition d^s 

organisateurs les boxeurs suivants: Kid Lévèiua 
(55 kilos), Kid Ciaus (63 kilos), Lenoir (58 kHos), 
I.ejeune aine (70 kilos), Lejeune Junior (G9 k.i, 
Ratel (Ci '"os) et Goycz (49 kilos) Pourreniei-
cnetnents écilre au président Louis Lefelle, café 
Terminus, Bélhuiie (Pas-de-Calais). 

Ce mi-lourd wattretoslen Pujo (76 kilos) lance 
un défi i tous les mi-lourds du Nord et du las-
do-Calais. MM. les oijaniÉèleurs qui désireraUnt 
rotenir ses servies sont invités à s'adresser a 
son minager V. BaMleud, rue de Mouscron a 
Wattrelo* (.Void) qui tient k toir disposition i^' 
boxeurs Dcsrumeaux (63 kilo»), Ouquesnoy ,62 
kilos). Planta (Ui kilos). Verwée (58 kilos). DJS-
rumoaux (il kilos). WiUouck (54 kilos) et d'au­
tres de tous poids. Lui adresser conditions. ».e 
bexeur Morel ,ex-<Jhampion a> France, est in»'té 
a*e mettre en relations ovec lui pour affaire le 

concernant. 

L I MATCH AMIENS-U. . 
AU TERRAIN pg LO. L. 

O'est donc au Stade Victor «oucquey. avenu* tt« 
Dunkerquo. que se déroulera une de» îe rencon­
tres de la grande épreuves nationale. 

L'équlne d'Amiens va se heurter au ralnaueur 
du stade Havrais. 

L. an dernier le team dirigé par Nicolas, qui 
refrendra sa place dans lo onze Amiénols parvint 
Jusqu'à la rleuil-fLnale de ia Coupe d> France et ce 
n'est qu'après un match nui que 1* Racing s'as­
sura le meilleur. Au surplus. Amiens * triomphé 
du Kacing Club de Boubaix en championnat du 
Nord par 3 a 0. et ce fut la seule défaite des ac­
tuels Champions du Nord. L Union Sportive Tour-
quennoise. alors à l'apogée de sa forme, subissait 
également une défaite par i * 9. 

Mal* on sait que la grande cjuipe d'Amiens a 
parfois, en Championnat, des faiblesses, u ne 
faudrait pas qje. vis-à-vis .? Ciichy. elle pulss» 
oublier l'importance de la rencontre 

Les joueurs de l'Union Sportive de Cllchy ont. en 
elfet a leur actif, outre leur récente vlctolr» en 
Coupe sur le Stade Barrais do* performances des 
Plus Inléresantes. L'an dernier, tl» finlssa'eut 3e 
du cbniApiociiat prumotion division d'hoaueur aer-
rlére le O.A.8.G.. trlopham néme de cet e equii* 
par 4 à 1. Kn matches amicaux. U mettait en 
échec le Red star Olympique, 0 a 0, et ne rut 
battu nue Ce l but a o par recuire du Cluc 
Françal». "• 

m. ». auLLY-u. a. T O U R O O I N O 
Dimanche, au terrain de l'Etoile, a Buliy la 

vieille Union rencontrera les Esmstes pour le match 
remis du championnat. 

Les amateurs de la région seront très nombreux 
autour des touche sdu terrain des Ateliers, pour 
assister A ce match qui s'annonce très tendu et 
pour voir a l'œuvre ]*s excellents Joueurs de 
l'Union. Le cran légendaire d* l'équipe visiteuse 
lait aue le onze obtient toujours des résultat* 
très flatteurs. 

A l'Etoile, malgré la défaite de dimanche contre 
LVunkerquo, le moral est excellent et on doit 
ospérer que les Esbtstes feront bonne figure contre 
leurs redoutâmes adversaires. 

Coup d'envol à 14 heures. 

L'A.S.S.B. D OICNIEI A HAUTM0NT 
Dimancho prochain, au stade M. Oembiermont, 

l'Association Sportive liautmontolse rencontrera 
l'A.S.S.B. d'Olgnles. leader du groupe B. 

Difficile dci»lacement pour les visiteurs car Haut-
mont qui Joue maintenant avec un cran formidabie 
est coriaco sur son terrain. Nous ne pensons pas 
quand même que cet avantage permettra a Haut-
mont de faire toucher les epaules au valeureux 
club minier, qui comprend les joueurs tels que 
Ki upka, Dujardln. La logique noua pousse donc a 
pronostiquer Olgnles vainqueur. Aux Hautmontois 
do nous démentir pour la grande satisfaction Ue 
leurs supporters. Coup d'envoi k 14 h. li. 

LE CHALLENOE OC LA tl.A. ARMENTIEROISE 
Dimanche 11 Janvier, la J.A.A. Jouera le pre­

mier match comptant pour son challenge. Son ad­
versaire sera 1 Union Sportive d* Nosux-les-Mines. 

Plusieurs clubs en renom ont envoyé leur adhé­
sion et les sportifs armentiérols verront évoluer de 
bonnes équipes au Stade municipal cette saison : 
la Stade Béthunois, le Stade Rouoalsicn, l'A.S. 
SB. ûignies. le S.O. Hallulnols pour n'en citer que 
quelques-unes I» premier match du challenge qui 
mettra aux pr!.-es Nœux-les-Mlnes a la J.A. Armen-
ttérolse obtiendra, sans nul doute, un gros succès. 
Ce match sera, en outre, un excellent entraînement 
pour les Joueurs avant lo commencement tics mat-
chei-rotour. Aussi pouvons-nous prévoir une grosse 
affluenco au coquet ttade da ia Route CmeuUèrt*. 

A LILLE. — jeurnée du il Janvier * l'Iris Oiu». 
— Equipe l A contre football Club i.e Séi« a 
Amiens. îse de finale de la Coupe de France. Délé­
gué : M. Spltaob. 

Bcrulpe i n contre SC. Flvois 1 B. » to h., ter­
rain Vlrnot. IL v.. g b. 30. café du Domino Délégué 
M Dumont. 

Equipa H C. contre A. A. de RoubaU: à 10 h., au 
Colysée R.v.. e b.. c-ifé de la Laiterie. Délégué : 
M. Beyaert 

Equipes II et III repos. 
Equipe IV contre A.S. Lommols II, à 9 h., au 

Colysée. Déligué : M. Boirtn. R. T., 8 h.. Café de 
al Laiterie. 

Juniors A contre s.M. Flvois en Coupe du Nord. 
:\ 10 h'., au Colysée. R. T.. a h., café d* La Laiterie. 
Délégué • M Frlmmel. 

Juniors B contre La Seclinoise k lo S Secl n. 
R.v.. 7 h. is. café du Domino. Délégué : M. Del> 
far. 

Juniors C. convocations partlcul'ères. 
Minimes A contre U.S.T.. A 10 h., a Tourcoing. 

R.v. s li. café du Domino. Délégué : De Potier. 
Minimes B contre Cheminot» d'Hellemmes. Dé é-

cuê M. Heu. 
Gadzarts Iris contre A.S.S.B.O.. à 14 h. u, k Ol­
gnles. R.v. 13 b.. café du Domino. Départ en auto­
car Délégué M. Le Quellec-

Vétérans contre U.S. Tourcoing Vétérans, k s h. 
3o au Colysée. R. v. S h., de La Laiterie. Détégué : 
M Delceurt. 

Délégué au terrain : M. Bcyaart. 
Délégué aux vestlaitei : il. Baratte 
A LILLE. — Pive» au Sporling Club. — Les par-

sinnes désirant faire lo déplacement de Douai en 
outo-car avec l'équipe première le 18 Janvier sont 
priée* de se taire inscrire chei Elyn Henri, siège 
du Club des Supporter*. 

Les inscriptions seront reçues Jeudi 15 Janvier 
dernier délai. 

Les supporters sont priés d'assister à la réunion 
qui aura lieu le jeudi 15 Janvier, s 19 h 30. chei 
siasiiiguo tiM. rue do Lannoy a Fives Lille. 
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% CONSTRUITS EN GRANDE SÉRIE 

INDUSTRIELS 
En examinant les résultats de chaque mois, 
vous songez à réduire vos frais généraux. Nais 
lesquels, et comment ? Regardez pour commen­
cer, le coût de^vos transports, et comparez 
avec la solution CITROEN. 

La solution CITROËN, c'est grâce au camion 
6 cylindres, l'économie, qui se traduit par les 
chiffres suivants * 
Frais généraux (chauffeur compris) 49 fr. par jour. 
Frais d'exploitation 0 fr. 84 par km. 
qui mettent au total la tonne kilométrique entre 
0 fr. 74 et û fr. 52 selon le parcours quotidien. 

Si le camion CITROËN est à ce point écono­
mique, c'est parce que • 

II va vite : 60 Kms à l'heure, charge, et vous 
fait ainsi plus de voyages que tout autre moyen 
de transport : 

Il coûte peu : comme prix d'achat, comme 
entretien, comme consommation (18 litres aux 
100 Kms); comme impôts (12 CV), comme 
réparations (prix bas et fixés d'avance) 

Il est robuste, durable, pratiquement inusable. 
Il est régulier, toujours prêt, jamais arrêté. 
Enfin, il est puissant (45 CV), souple, maniable; 
confortable, facile et agréable à conduire. 
Payable en 18 mois, il se paie par les économies 
qu'il fait réaliser. 

Pour rentrer vos matières premières, pour 
livrer vos produits fabriqués, vous avez Je 
choix entre plus de 30 carrosseries, notamment : 
les plateformes à ridelles, qui disposent de 

( 1 m. 70 sur 2 m. 66 (ou 3 m. 80) de surface utile : 
les bennes basculantes ; 
les camions bâchés ; 
les fourgons de livraison 

Ce n'est pas tout : renseignez-vous plus complè­
tement. Une brochure documentaire est prête 
à vous être adressée. Demandez-la sans tarder ; 
vous y trouverez les données techniques, les 
modèlesde carrosseries, les devis précis, qui vous 
montreront comment le camion C I T R O Ë N 
vous aidera à réduire vos frais généraux^ 

•s. . / 

CARROSSERIES 

CITROEN 
POIDS LOURDS 

143, QUAI DE JAVEL 

CROSS-CYCLO-PÊDESTRE 

Le Critérium international 
Aux épreuves de seieci.on, hier a Suresnes, ic 

Nicppois Henri Deconnlndc, s'est brlllaniiucut qua­
lifié en se classant 1er. Lu roubalslen Wtasingues 
a pris une belle Je place. Tous deux: appartiennent 
aux Halles Sportives LilloUv». 

Le boxeur Baudbuln («o kilos), du Boxlng Cluo 
Caudrésien. lance un déll k (ou* Us poida légers 
de la rétien du Nord. Ecrire à son manager. M. 

Lille A.S. *•» P.T.T. — Union sportive d'Asca !?) 
contre A.S. de» P.T.T. (•:] k U h. 13 k Asccj. Ken-
dez-vous gare d» UUo a M U-50. Délégué Lupauw. 

DEMANDES DE MATCHES 
L'ClMtrl» Club LlIleU, par suite de forfait. 

l'iilectric IA est libre le dimanche il janvier matin. 
Ecrire ou téléphoner k M. Schellens Charles. Si, 
rue Jules-Guesiie. téléphone SD6 ou 319. 

jauni»* Sperti»» de Den sur son terrain ou 
adverse. Janvier l A : i l ; l J, 1 B : S février ; 
1 A, 1 B 8 et « mars ; I A • s et w ; 1 U : e et 
U. Ecrire A P. chenu, rue Jean-Jaurès k Sa.nghin-
en-Vt'epi>os (Nord). 

Union ••ortiv* st.Pelaiu, îe dtflslon Artois, r» 
Cherche matches aux dates suivantes : 

Pour sa tre A contreforts iHjuiye t B de division 
dhonueur ou 1 A d* 9e division ; &. « et il avrU 
contre Indemnité ou retour -ssuré. 

pour sa tre B contre équipe correspondante de 2e 
division ou Ire A de 30 et «e dlvstlon. 'es 1er mars 
5 6 e. li. 1» îe avril contre retour assuré 

Pour son éauipe Juniors A 2e division Artois 
les S février, ts mars. Si. 38 mars et le mois U avril. 

Peur ton éciulpe minimes a toutes date* 
Faire offre* k M. R Chatel 5. sur lo M nt a St-

poI-sur-Ternolse (Pas-de-Calais). 
L'Union Sportlva OnnalngaeiM recherche un 

match sur son terrain le dimanche 18 Janvier pro­
chain, avec retour sur terrain adverse le 15 fé­
vrier où t une autre date * fixer. E rire de suite 
à si. le Secrétaire de l'CS. Onnaingeolse. * On 
naine. 

L'Union Sperti va Ar*nk*r**»H* demande de» 
matches pour ses éaulpes 1 A. 1 B et 5. terrain 
au choix avoc retour assuré les 18 Janvier. U fé-

Henrl DECONNINCK 

nier se sont disputées à Suresnes des épreuves 
de sélection en vue de trouver le quatrième repré­
sentant de l'équipe de France pour le Critérium 
International de cross-cycio-pedestr*. qui se dl»pu. 
tera le • février prochain a Paris. 

Rappelons que les coureurs suivants étaient qua­
lifié» d'orffre : Fouraus Camille (Paris) Bertheitn 
Hllatre (Paru) et Segnud Auguste (Grenoble* 

Deux nr.i-Ji?ie« Henri Beeenninek «t Aubert Win. 
aingues, des Halles Sportive» Lllioi-e-, avalent é'é 
désiguùi pour pirti lper aux épreuve» en question 
qui avalent rassemblée les candidatures suivantes: 

B*>lle«nrt Louis Pari. : Corne» Fernand Paria ; 
Doncques Henri Annecy ; Guttton Roland, paris , 
" uiar' lienls Parts ; noyau Délire. Pari* ; 
Boyau Mar:el, Paris ; Le Troequer Pierre pi ris : 
uazeyrat Marcel. Vichy : Péllssler Francis. Paris ; 
TTondeur Valentln. «Parla. 

Malgré ces redoutables adversaires, nos deux 
représentants se sont brillamment comportés. En 
effet Henri Deconninck •niera la Ire place, «e 
qualifiant pour l'équipe de rranoe, et Aubert Win. 
sintues se classa 3e prenant ainsi rang parmi les 
remplaçants. 

CettJ remarquable performance du Nleppols et 
du Roubalslen font grandement honneur à notre 

trier, la mars 18 et 26 avril et tout le mois de mal. • rcgion sportive et aussi à l'actif club dont Ils font 

Nous adressons nos vives féilcHaUons a c*s deux 
valUants et leur faisons confiance pour le Crl-
ténum international. 

CYCLISME 
• « • • • • E i s i e i t t i n m , 

Cyclistes, vous serez 
« pinces »... 

Ucniôt, tJ vous n'avez pas d'éclairage-code. 
Moins cher qu'une contraventiorT vous coû'eiâ 
un équipement Electrique Er» qui vous donnera 
ua éclairage parfait et vous permettra <le ixjuler 
la nuit en sécurité. En vente partout et en gros 
aux Etat!" hegonot 15, rue do Milan. Paris &•). 

BASK»CT4iAU* 
LE CHAMPIONNAT DU NORD 

Dans le district terrien, seul uu match de cham­
pionnat du Nord aura lieu tnaluré les cham | n-
nat» de France. En effet l'I C A.M ren on rera 
l'L'nlou Sportive de lourcoiriir ti. rue Aubcr à 
Lille. 

Quo fera 11 C.A.W. qui cette année M daiii une 
très mauvaise casse t S'il Joue comme dans ce» 
derniers temps il sera sûrement* battu i.ar II' S T. 
et pourtant les étudiants ont bien be-oin d'amo-
lloror leur classement s'ils veulent partielicr aux 
cllniinatoire» du Championnat d'Excellence. 

LE CHAMPIONNAT O* FRANC* 

Les éliminatoire^ du Championnat do France d* 
p.'isket-oaij tirent * leur fin. En effet nous en 
tommes s la quatrième louruéo oiur lanueu* ?« 
rencontres sont 'revues. 

Deux équipes du Nord v participent avec les trois 
jui ont été qualifiées d'office pour les poules. Notre 
ligue est encore excellemm n' repré enté» tiuls-
ua'elle compte k ce four clmt clubs Que non. m*> 
tera-t-ll dimanche soir t L'Ex-el- o. Athlétir club 
et l'Olympique Lillois oui doivent partiel'er a 
nette quntriènje éliminatoire réu&"1ron:-ils à ••« 
anallfltr ? 

L Ex'-elslor Athlétlc Club rencontre k Metz i n.s 
Hayanee. nous n'avons que peu d'élément» pour 
Juger cette équipe mais non. «avons que tes eluhi 
«te Lorraine tout coimw -eux d A'««ce ei du Nord 
ont toulnurs en cénéral hriUémment figurés dans 
la Coupe de France Maltrré l'handicap du 'épla-
cement uous pensons malgré tout an» l'E A C s») 
inalifiera aisément Havane* n'étant r-as ctt i 
année extrêmement bien nlacé dans le rhaxn -tonnai 
Lorrain, mais II faurlra tue l'Excelsior «replace >a 
tout* première equlne et qu'elle ne se présente pas 
brop confiante sur u terrain. 
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LA LUTTE POUR 

L'AMOUR par r W T « 
SEBtLICIT 

Vous »vcz vu cosruueat le comte s'est 
dâcUrc coupable tn pleine audience, conv-
mant Jean iVourctte a été arrêté. 

» Dans quelque temps vous verrez s'ou­
vrir un nouveau prucès qui sera cfclui do 
la Bande Noire, procès qui rn'ea appren-
fin» peut-être pa* ro*1 a nioi-même, car le* 
ramiîicatior.9 de la bande sont immenses 
et t»s méfaits r.o se comptent plus. 

Meis pendant le récit du détective, ccout<> 
aveé un intêrct passionné par tous ceus 
oui étaient là. le temos avait filé, et les 
dames ellea-mêmcs. dans le salon voisin, 
f'étaient tues. 
. M. Duvivier remarqua : 

— Ma foi, mon cher Maurice, vous non* 
a v e : si bien suspendus à vos Utvres que 
nous avons oublis l'existence de eus. damea 

— Blle3 vont trouver, dit Jacques, en sou­
riant quo nos cigares durent bien long 
temps-

Le maître du loçis ouvrit ia porte d i 
•alon pour s'excuser. 

Il trouva toutes les àcsae* assemblées 
et qui prêtaient semolalt-ii, une grande 
attention fr quelque c!)use que Suzanne 
tenait sur ses genoux. 

— Ab ! les curieuses ! murmura M. Du­
vivier, que regardez-vous donc 1 

La veix jeune, claire, joyeuse de celle 
qui serait demain la femme du peintre 
s'éleva dans le salon -

— Grandrpère, nous admirons toutes vo-
tr» petit-fils 

Et elle lui montra le solide bébé qu'elle 
venait d'allaiter. 

— C'est vrai qu'il est beau, dut avouer 
M. Duvivier, cachant l'orgueil qu'il res­
sentait. 

— Comment s'appelle-til T 
— Il n'a pas encore de prénom, le pau­

vre eUnour est ne en prison... 
*• SI vous voulea ir.e faire plaisir, dit 

le patron d e l'usine d'oûroplanes, si von,* 
voulez me faire plaisir, vous l'appellerez 
Maurice, et je serai son parrain, avec com­
me marraine Mme Parigot. 

V 
LA DEMANDE EN MARIAGE 

— Ce n est pas tout ça. dit un Jour ronds-
ment le petit mécano a son frère, n a i s je 
m î marie, mon vieux I 

— Tu sais bien que j'attends avec joie, 
mon cher Jules, le moment d'être un de 
tes témoins ; tu sais bien que j'approuve lu 
Chois que tu as fait. Jeanne Levaa^ur est 
une jeune fille accomplie, douée de toute;) 
les qualités, elle sera demain une épousa 
parfaite et j envisage ton bonheur en toute 
tranquillité d'esprit. 

« Tu sais tout cela. 
« Aussi pourquoi me dis-la vingt fois 

par jour : 
« — Je me marie, mon vieux 1 
— Pourquoi je te dis... Ai fait, mon 

vieux Maurice, ton ami Jacques se marie 
aussi-

— AU rûîbt I Tu n'ignores pas non plus 
avec quelle sympathie affectueuse. 

— Turlututu... Ne vas pas me servir en­
core de belles phrases. 

« Dis-moi. est-ce vrai ce qu'on dit... 
» Que tu a s une situation épatante en 

vue... 
» Que tu vas devenir un gros bonnet a 

ia Piéfecture T 
— Oui, c'est vrai. 
u Le Préfet m a pris en particulière affec­

tion et d'ici quelques jours e penne pou 
voir vous annoncer (ne j'aurai un beau 
poste, un poste chic, quoi I 

— Alors, quand te uiaries-tu T 
— Quand je ?... 
— Mais oui, il serait épatant qo'on se 

marie le même jour... 'aéro-tank anus em­
mènerait en vovase tous ensemble! 1 

— Tu es idiot 1 
« Avec qui veux-tu que je me marie 1 
— Parbleu ! cette question 1 
* Avec Mlle Louise Duvivier, dame 1 
Lo détective rougit jusqu'à la racine des 

cheveux, mais ne répondit pas. 
— Alors, c'est a toi, < 'est <i un roublai 1 

de ta force, 6'écria Julot, quo ie dois dire 
tout sa 1 

u Tu ne sais pas, on ne t'a donc pas dit 
que tant que tous t'ont cru mort et en­
terré, Louise Duvivier a porté ie deuil I 

n Mon petit, c est à un tel point qu'il a 
fallu, en revenant du Pnlais le Justice, que 
Jeanne aille la préparer a te revoir... 

Cette fois Maurice était devenu très paie 
J'eanr.o n'avait pas parlé. Sans doute 

que Mme Duvivier ou Louise elle-même 
Pavait priée de garder le silence. 

Au tcut d'un moment de réflexion, le 
détective hasarda : 

— Mettons que cette jeune fille ait quel-
crue intérêt pour moi... 

—Eb bien ? 
Il y a des obstacles, mon pauvre 1 

— Lesquels 1 
— Notre situation. 

y-» Vraiment ? 
' « Tu seras demain un des premiers fonc 
tionnaires de la capitale, tu pourrai" peul-
étre un jour espérer même devenir Préfel 
de PoUce ' 

u Quant a moi, mon petit, je gaçne un 
axeent (ou avec mon aéro-tank <>t i aurai 

la croix d'ici quelque temps, ça m'a été 
promis-

— D'accord, mois... 
— Mais ? 
— Mais pour l'instant, notre papa est 

sergent de ville et notre maman cnç ierge 
et pour des bourgoûs comme tes Duvivier. 

— Je ne pense pas ronime toi. 
— Tu as vu qu'ils ont reçu maman à ta­

ble, en amie et que le patron a été son 
compère, qu'on a baptisé le qoese Je Jac­
ques. 

a Allons, Maurice, pa3 de faux orgueil 
« L'aimes-tu. Louise î 
— De tout mon coeur, de toute mon âme' 
— Eli bien ! ma vieille, va raconter ça 

a marnai:. 
Quand la brave Mme Parigot monta le 

petit perron de l'hôtel Duvivier, ce ne lut 
pas sans un battement de toeur. 

On a beau avoir deux fils qui vous ont 
remplie d'orgueil, on est tout rie memr 
émue à l'idée d'aller demander pour l'un 
de ses (ils. la main le leur fille à des 
tiens riches, ù. des bourgeois, qui posséder/ 
pignon sur rue-

Mme Duvivier, qui, par haMrd. ce Jcu--
là. n'était pas sortie, s'empressa de rece­
voir au sal.m. la mère du vaillant mécano 

— Que je 6uis heureuse de vous revoir ' 
lui déclara-LeUe, en lui serrant bien fort 
les mains. 

« Assavez-vous. Non. là Mes de mot. 

u Vous êtes une amio. 
Réconfortée par cet accueil graciieui, 

Mme Parigot se sentit vite à son aise, mais 
elle n'avait pas du tout 1 habitude <lu mon­
de et l'excellente femme avait bien de ia 
peine à trouver 6es phrases. 

O. fut Mme Duvivier qui fit les irais de 
la conversation pour débuter 

— J a i tant d'admiration pour voua, lui 
dit-elle, pour vous qui avez su, avec tant 

,de dignité élever ces deux fils quû vous 
'font honneur. 

Sur ce «hapitre. Mme Parigot ne rouvait 
pas rester muette. 

Ses fils ! 
Mais c était là, l'orgueil, ta gloire de s a 

vie ' Qui aurait pu prévoir que ce peut 
qamin de Julot, turbulent, railleur et pa­
resseux à l'école, arriverait i inventer un 
aéroplane que l'armée française adont»-
rait d'emblée î 

Qui aurait pu croire que Maurice, cet 
enfant trouvé... 

— Comment ! s'exclama Mme Duvivier. 
Maurice est un enfant trouvé ? 

— Mais oui, répondit tranquillement 
Mme Parigot. Maurice n'est pas notre en­
fant 

— Maurice n'est pas votre 
— Non 1 


